
Le Sud-Express 
en Espagne 

près de Saint-Sébastien 
Trois morts, 

parmi lesquels le directeur 
de la manufacture de Sèvres 

et trente blessés 
Saint-Sébast ien. 29 mars. — Le S u d -

Express, venant de Lisbonne, a déraille 
mardi matin, vers 9 h. 30, à Becaaeln, à 
43 kilomètres de Saint-Sebast ien. M. 
Bastar, directeur de la Manufacture n a ­
tionale de Sèvres, a é té tué e t sa f emme 
blessée. M. Haumont, conservateur des 
musées nationaux, a été blessé, ainsi que 
M. Georges Bloch. conseiller du c o m ­
merce extérieur, et sa femme. 

Le train, après être sorti des rails, s'est 
écrasé contre l a plie d un pont. On 
compte Jusqu'à présent trois morts et 
trente blessés. 

USniIATlON EN SYRIE 

Vattemblée de Damas approuva 

la mouvement de grève 

de proteêtation 

déclenché dan* le pay$ 
. Damas , 39 mars. — Malgré la crise 
politique qui dure depuis deux semaines, 
l a Chambre syrienne a tenu, mardi, e n 
l'absence du gouvernement, la séance 
régulièrement prévue par la const i tu­
tion. 

Après plusieurs Interventions, la 
Chambre a voté à l 'unanimité u n e n o ­
tion e appuyant le mouvement de grève 
déclenché dans le pays pour le retour à 
la politique du traité et de l'all iance.» 

La ville de Damas où, on le sait , le 
haut-commissaire français exerce les 
pouvoirs de police, garde le plus grand 
calme. D e nombreuses boutiques ont rou­
vert. 

On signale cependant que la grève est 
complète à Alep où le haut-commissaire 
a donné à l'armée les pouvoirs néces ­
saires pour assurer l'ordre et la sécurité. 
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L'Union syndicale des ouvrier* 
métallurgistes do la Seins 
ast rendue responsable 
par le Tribunal civil 

do la jrève avoe oeeupation 
des usines Renault 

Paris. 29 mars. — La l" Chambre d u 
tribunal civil a rendu mercredi son Ju­
gement dans le procès en responsabilité 
intenta par la société des usines Renaul t 
à plusieurs organisations syndicales re» 
pensables de la grève avec occupation 
d'avril 1938 

Le Jugement explique que la grève a 
éc laté brusquement et que les ouvriers 
ont dû obéir à un mot d'ordre. Le m o u ­
vement a eu un caractère Illégal et a b u ­
sif, car il n'y a pas eu de préavis et la 
procédure de concil iation et d'arbitrage 
n'a pas é té respectée. 

Le tribunal a retenu la responsabilité 
de l'Union syndicale des ouvriers méta l ­
lurgistes de la région paris ienne e t du 
secrétaire de ce syndicat, M, Marceau 
Vigny, qui a été condamné mercredi 
dernier à deux mois de prison avec sur­
s is pour son rôle dans 1 autre grève, 
celle du 28 novembre dernier. 

n a été commis trots experts pour é v a ­
luer le m o n t a n t total d u préjudice subi. 

La révision des listes d'électeurs 
au Conseil de prud'hommes 

pour 1939 
Les demandes d'inscription sur les liste» 

des électeurs au Conseil de prud'hommes 
seront reçues dans les mairie du 1" au 
31 avril. 

Pour être électeur, 11 faut: l» en ce qui 
concerne le» hommes: être inscrit sur la 
l iste électorale politique: être âgé de 
3S ans au moins avant le 21 avril 1939; 
exercer, depuis trois ans au moine (ap­
prentissage compris) une des professions 
énumérées au décret du 30 Juillet 1914 et 
depuis un an au moins dans le ressort du 
Conseil de prud'hommes. 

3» En ce qui concerne les femmes: être 
de nationalité française, réunir les condi­
t ions ci-dessus d'âge et d'exercice de la 
profession et n'avoir encouru aucune des 
condamnations prévues tux articles 16 et 
16 du décret organique du 3 février 1853 

Pour Roubalx. guichet n* 2. 
«. 

LA GARDE DU PETIT-FILS 
DE TROTSKY 

L a requête de M"" Martin-Deipall ièrei 
est rejetée 

Paris, 29 mars. — Le président des ré­
férés a rendu, mercredi, son ordonnance 
a u sujet de la garde du petit-fils de M. 
Léon Trotsky. M"" Martin-Despall lères. 
qui avait conservé l 'enfant pendant s ix 
ans , a été déboutée de sa requête, le gar­
çonne t reste donc confié à l 'administra­
teur Judiciaire, M. Harel, qui l'a retiré 
à M— Martin-Despal l lères pour le re ­
met tre à des amis de M. Trotsky. 

JEUX 30 MARS 1939 

La vie iyentiiret.se 
d'un ToorqoenDois, 

le commandant 
Gaston-Ernest Ddesalle, 
des milices républicaines 

espagnoles 
Parmi Isa noms qui. ce» temps derniers. 

ont tenu la vedette dans la prease, 11 en 
est un. notamment, qui occupait la pre­
mière place, quand à la Chambre, lors d u 
débat tur la politique étrangère. Il a été 
question de l'activité du député Marty 
pendant son séjour c n Espagne : c'est celui 
du commandant Oaaton-Erbeat Delesalle, 
des brigades Internationales 

Au cours de la Journée de mercredi, 
nous avons appris par des membres de la 
famille du disparu que Gaston-Ernest De­
lesalle était né à Tourcoing, en septem­
bre 1S94 

Nous avons pu obtenir quelques détails 
sur l'existence de celui qui devait en 1937 
mourir fusillé, à la suite d'une condamna­
tion â mort prononcée par Je conseil de 
guerre d'ArgonllIa. 

Oaston-Emest Delesalle, nous a-t-on 
témoigna, dés l'enfance, d'une très 

grande aptitude au travail, n était doué 
d'une vaste Intelligence, et H lit des études 
remarquables â l'Institut Colbert de Tour­
coing. Apres avoir été employé dans di­
verses malsons de la ville, notamment aux 
Etablissements Lehembre frères, avenue 
Lefrancola. notre Jeune concitoyen tomba 
malad. et subit à l'hôpital de notre ville 
une opération au cours de laquelle on lui 
enleva trois côtes. 

Aior» commencèrent ses aventures. 
8e pensant condamné, et ayant appris 

qu'il pouvait être guéri à Lille, Il s'évada 
de l'hôpital et se rendit dans cette ville 
où. en effet, 11 fut sauvé. Pris par la pas-

ion des voyages, on le vit successivement 
â Llbourne. put* à Dunkerque. Là 11 s'em­
barque comme soutier à bord d'un bateau 
en partance pour le Pérou où 11 avait un 
oncle. Un peu plus tard, on le retrouva 
â Santlago-du-Chllt, où il exerça les fonc­
tions de secrétaire général des Pères La­
zaristes 

> En 1914, c'est la guerre. Gaston-Ernest 
Delesalle, quoique n'ayant pas encore 
vingt ans, revient en France et a'engage. 

» Après quelques mole de front. 11 est 
nommé sous-lieutenant 

> 1919 volt le l ieutenant Delesalle dans 
l'armée du Danube, au moment de la s é ­
dition de la flotte française de la Mer 
Noire. Il revient e n France, puis à Paria 
où U trouve du travail, après avoir épousé 
â Tourcoing une Jeune aile originaire de 
la Marne. 

» Gaston-Ernest Delesalle. de 1934 à 1937 
devient administrateur du Théâtre Moga-
dor. dirigé par les frères Isola. 

» Puis le vent de l'aventure l'entraîne à 
nouveau, U part pour Dakar où U entre 
au service de la Compagnie française du 
Niger, à Bamako, puis de de la Société des 
huileries et rizeries. 

» Ce séjour en Afrique occidentale fran­
çaise n'est d'ailleurs pas de longue durée, 
car en 1939, notre compatriote est de re­
tour à Paris où 11 se remarie, aa première 
femme étant décédée. 

> Depuis 1934 on était sans nouvelles 
de lui. 

> Seule la lecture des Journaux, les dé ­
clarations de M oalandou-Dlouf et divers I 
recoupements ont permis i la famille de 
M. Delesalle d'apprendre sa fin tragique 
en Espagne républicaine. > 

L'assemblée pléaière 
de la Chambre des métiers 

do Nord 
La Chambre des métiers du Mord a tenu 

une assemblas pléolére en son bétel de 
la rus d'Inkermann, à Lille, sous la pré­
sidence de M. Albert Ooustenoble. 

Après avoir adopté les rapports des com­
missions du travail et de l'enseignement 
technique, des finances et du comité de 
gestion ds la Caisse de chômage, l'assem­
blée a procédé â plusieurs élections s t 
désignations. 

M. Bonté a été élu membre du bureau 
en remplacement de M. Condette, récem­
ment décédé. 

M Foulon, artisan-maître; MM. Ael-
brecht. Dupré et Boursette, artisans com­
pagnons, ont été désignés pour représenter 
la Chambre de métiers au comité départe­
mental de l'enseignement technique. 

La Chambre de métiers a adopté un 
rapport de M J. - l i . Foulon sur le règle­
ment d'apprentissage. Elle a voté d'Impor­
tants crédits en vue de l'aménagement de 
nouvelles salles de cours dans l'Immeuble 
de la rue d'Inkermann. 

Une Importante communication a été 
faite par les services administratifs sur le 
travail de recensement artisanal, t in nou­
veau service de statistique est créé par la 
Chambre de métiers, n est appelé à rendre 
les plus signalés services. 

Plusieurs demandes d'ouvertures d'ate­
liers de cordonnerie ont été examlnéea fa­
vorablement. 

0 
Les achats de semences 

de blés gelés en décembre dernier 
sont exonérés de toute taxe 

On nous communique : 
La Société des agriculteurs du Nord avait 

émis un voeu tendant à ce que lea achats 
de semences faits par les agriculteurs dont 
les blés ont été gelés en décembre 1938. 
soient exonérés de toute taxe. 

Par lettre du 27 mars 1939. le directeur 
de l'Orne* national Interprofessionnel du 
blé fait connaître à la Société que la loi 
du « mars 1939 lui donne entière satis­
faction. 

JOURNAL DS ROVBÀIX 

CARNET 
Fiançailles 

Motte, Monsieur 
1. laaac-Dognin sont heureux d'annon­
cer les fiançailles de leur petite-fille 
et fille Françoise avec Monsieur Eu­
gène Hoc. 

34, boulevard Gambet ta , Roubalx. 
7, rua Murlllo, Paris (8* arr.) . 
— Monsieur e t Madame André Hue 

sont heureux d'annoncer les fiançailles 
de leur fils Eugène avec Mademoiselle 
Françoise Iaaac-Dognln. 

50. rue Dammart in , Roubalx. 16855 

— Nous apprenons les fiançailles de 
Mademoisel le Jacqueline Herrouët, fille 
de Monsieur Théo Herrouët, décédé, et 
de Madame, née Bruxeaux, avec M o n ­
sieur Henri Bolron, docteur en pharma­
cie, l icencié ès-sclences, fils de Monsieur 
M.-N. Bolron, officier de la Légion d'hon­
neur, avocat, et de Madame, née Guinard. 
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L'assemblée générale 
des pêcheurs du Nord 

L'assemblée générale du Syndicat des 
pécheurs à la ligne et riverains du Nord 
aura Heu dans l a salle des Ambassadeurs, 
à Lille, dimanche 23 avril, â 14 h. 

Lea syndiqués peuvent se procurer leur 
carte d'adhérent à M. Van Meenen, café 
Carpe-d'Or, 19, rue Courbet, à Croix: et 
chez M. Deschacht, café du Chalet, place 
de la Gare, à Roubalx. 

Les nombreux' commerçants qui, chaque 
année, veulnet bien consentir des dons 
pour la tombola gratuite qui est tirée â 
l'assemblée généarle. sont avisés que ces 
dons seront recrus Jusqu'au 6 avril, au 
siège du syndicat. 18. rue Ratlabonne, t 
Lille, téléphone 333-96. de façon que lea 
donateurs soient indiqués sur la convoca­
tion de l'assemblée générale. 

Roubaix 
Aujourd'hui, jeudi 3 0 mars : 

Aujourd'hui : saint Amédée; demain : 
sslnt Benjamin. 

Lune : Pleine le 4. 
Soleil : Lever, 3 h. 34: coucher. 18 h. 14. 
Sapeurs-pompiers: numéro d'appet: 322.33. 
Caisse d'épargne : de 9 h. à 11 h. 30 et 

de 14 h. â 17 h. 
Consultation de nourrissons du Comité 

roubalvlen de protection de l'enfance: de 
10 â 11 h., â l'école des filles de la rua 
de l'Industrie; de 10 h. â 11 h., â l'école 
maternelle de la rue de Flandre; de 1S h. 
â 1S h., â l'Ecole pratique de la place 
Notre-Dame; de 16 b. â 17 h., au local de 
la Goutte de lait. 

Dispensaire anutukerculenx «a Roubalx, 
45, rus de Cassel et 90, rue des Longues-
Haies : â 14 h. 30. 

Intéressants qui sont pratiquée par les 
commerçants de cette artère si Importante 
au point de vue du commerce. 

Rappelons que cette exposition se con­
tinuera Jusqu'au dimanche 3 avril et que 
rien ne sera changé aux étalagea Jusqu'à 
cette date, afin de permettre aux person­
nes qui n'auraient pu faire le déplace­
ment de se rendre compte des choses In­
téressantes à acheter rue de Lannoy. 

Une réunion a étudié hier 
l'organisation 

de manifestations 
au centre rural de l'Exposition 

du Progrès social 

Mercredi matin, à 10 heures, les repré­
sentante des directions de services agri­
coles régionales, les présidents de nos 
grandes sociétés d'agriculture, des négo­
ciants et des agriculteurs se sont réunis 
â la Bourse de commerce de Lille pour 
étudier l'organisation des manifestations 
qui se dérouleront au centre rural de l'Ex. 
position du Progrès social. 

En ouvrant la séance, M Victor Des-
prets-Potlé, qui présidait, a exprimé le 
seuhsl t de voir s'élever quelques malsons 
ouvrières à proximité de la ferme modèle 
qui, pendant toute la durée de l'Exposi­
tion, fonctionnera sou 8 les yeux des visi­
teurs. 

L'assistance manifesta son désir de dis­
poser d'un hangar — le ring aux bestiaux 
qui figurait au projet ne pouvant être 
réalisé — afin que l'on puisse organiser 
des expositions et des concours agricoles. 
Elle décida de nommer un comité exécu­
tif dont font partie MM. d'Hespel. Carré, 
Houdet. Riez et Despretz, et qui sera 
chargé d« l'exécution des décisions prises. 

La Journée s'est terminée par un ban­
quet et par une visite des chantiers de 
l'exposition. 

LE MONDE DU TRAVAIL 
Dans la banque 

On nous communique que les Syndicats 
libres viennent d'être informés par la Fé­
dération des employés c . F T . c . que la 
sentence Pinot rendue le 3 mars 1939 pour 
le rajustement des appointements des e m ­
ployés de banque, déférée s n Cour supé­
rieure d'arbitrage vient d'être annulée par 
cette dernière 

Cette sentence va être renvoyée devant 
un nouveau rurarbltre qui va être connu 
sous peu. 

L a c o n f é r e n c e 

d e M l l e C h a r r o n d i è r e 

à l ' E c o l e f é m i n i n e , c i v i q u e 

e t s o c i a l e 

Un très nombreux auditoire se trouvait 
réuni 45. rue de Lille, pour entendre la 
conférence que d m n a l t Mlle Charrondière 
sur : « La visite dans les familles, service 
social en action. • 

La visite dans les familles est une œuvre 
de charité délicate et de compréhension 
fraternelle qui doit être préparée par une 
étude ordonnée au bien de ceux que l'on 
visite et que l'on veut servir. Tout d'abord, 
11 faut prendre contact avec la famille vi­
sitée, étudier ses besoins, son milieu, ses 
conditions de vie, mais en évitant par­
dessus tout de paraître faire une enquête 
Indiscrète et blessante. Que la visiteuse 
prenne pour clef d'or ces simples mots : 
« se mettre à la place » de ceux que l'on 
veut aider. Ensuite, l'on agira (toujoura 
avec la plus grande délicatesse) aidant la 
famille dans ses difficultés matérielles et 
demandant pour cela s'il le faut la colla­
boration d'autres oeuvres et organisations 
existantes. 

La conférencière étudia ensuite les qua-
lltés nécessaires à la visiteuse : elle doit 
avoir un bon Jugement, une grande déli­
catesse et une grande discrétion, un dé­
vouement humble, ne demandant qu'à 
s'effacer dés qu'elle n'est plus uti le, des 
manières affables, une mise simple ; elle 
doit enfin s'être formée et préparée * sa 
mission car le service social est un art : 
celui des relations humaines. Par-dessus 
tout, que la visiteuse soit pénétrée ds la 
charité du Christ et que son action ne soit 
que la mise en pratique de cette parole 
de l'Evangile : e Faites aux autres ce que 
vous voudriez qu'on vous fasse à vous-
même. * 

La prochaine conférence de l 'U.r\C8. 
sera donnée le lundi 34 avril par M l'abbé 
Cau, aumônier de l'Institution Bégur, et 
aumônier diocésain de l'Association du 
mariage chrétien, sur « Poerstsr, un édu­
cateur traditionaliste et moderne. » 

« BIJOU-TÉLÉPHONES » 
Classement rationnel des abonnée à la 

localité qu'ils habitent. - Edition 1939 en 
préparation. - 30. avenue du Collsée, U n i -
bersart (Tél. Lille 291.84). 47719 

L ' e x p o s i t i o n d e p r i n t e m p s 

d e l ' U n i o n d e s c o m m e r ç a n t s 

d e l a r u e d e L a n n o y 

L'exposition de printemps de l'Union 
des commerçants de la rue de Lannoy a 
attiré cette semaine une foule considéra­
ble. Bien que le temps ne fu t pas t o u ­
jours très propice aux stationnements de­
vant les étalages, les véritables amateurs 
ont longuement détaillé les nouveautés 
exposées cette semaine rus de Lannoy et 
surtout remarqué les prix véritablement 

Talons Danses: 3 fr. — H o m m e s : 4 . 5 0 
k Paris N'mel. Livraison garantie en 24 h. 
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L a d e u x i è m e r e p r é s e n t a t i o n 

d e « L a P a s s i o n » 

a u G r a n d T h é â t r e 

C'est le dimanche 2 avril, S 15 h . que 
< Lea Parnassiens > donneront leur deuxiè­
me représentation de « La Passion > 

La séance de dimanche dernier a obtenu 
un succès très vif. avec une assistance 
encore plus considérable que celle des 
autres années, et l'on a fort admiré la 
bel'e ordonnance des grandes scènes de 
foule où deux cents acteurs évoluent dans 
un cadre qui rappelle 4 merveille celui 
même dos tableaux évangéllques. 

Tout fait prévoir pour dimanche 
même sffluence, aussi est-Il prudent de 
louer sans tarder au Café de l'Hippodrome, 
ou par téléphone: 340.09. 

peurs-pompiers: aoqulaltlon de tuyaux en 
caoutchouc. — Bâtiment* communaux: 
entretien des installations électriques et 
de chauffage. 

Voirie communale: quai de Gand; rétro­
cession d'une parcelle de terrain; rue de 
Lannoy: construction d'égouts. demande 
de réduction de la retenue de garantie; 
rue Pellart: élargissement, cessions gratuite 
à la vole publique d'une parcelle de ter­
rain; rue du Chemin-Neuf (C.V.O. !»• 9): 
construction de l'aqueduc; rue Bolun: 
fixation des alignements; cession d'une 
parcelle de terrain; rue Nadaud: cession 
d'une parcelle de terrain: installation d'un 
éclairage électrique d'Illumination sur le 
champ de foire; entretien et construction 
de chaussées pavées en empierrées; restau­
ration des chaussées pavées: entretien des 
chaussées mplerrées et n tar-macadam: 
cimetière: travaux de terrassement; amé­
nagement des carrés 38 et 39; Compagnie 
des tramways « l'Electrique Lllle-Roubeix-
Tourcoln? »: suppression de la redevance 
peur 1938. 

Reconstitution de voles ferrées d'Intérêt 
local: société «l'Electrique Lille-Roubeii-
Tourcolng » : Indemnités pour dommages 
causés à l'usine du Laboureur. 

Dons et legs: legs de M"» Julla Isart 
au Musée de l'Ecole nationale supérieure 
des arts et Industries textiles de Roubalx. 
— Responsabllté civile: grèves de 193»; 
action en Justice. — Caisse de secours 
contre le chômage: Syndicat des Industries 
chimiques et similaires de Roubalx et en­
virons. — Assistance publique: Hospices, 
crédits supplémentaires; legs de M"" Her-
secap. — Voirie communale: entTetlen eds 
chaussées pavées en 1939. 

Le Conseil terminera par l'examen de 
propositions d'aBSlstance et de retraites a. 
huis clos. 

L a c r o i x d ' o r y o u g o s l a v e 

M. Edmond Van Mullen, membre de 
l'Union Amicale des Pollua d'Orient de 
Roubalx et environs, vient d'obtenir la 
croix d'or de reconnaissance yougoalave, 
sous le N" 942. 

Très sympathlquement connu a Rou­
balx, 11 fut mobilisé en août 1914. e t com­
me quartler-maltre 11 partit en Orient e n 
mars 1918 et en revint en mars 1919. Avec 
la deuxième escadrille de chasseurs de 
sous-marins, 11 surveilla la protection des 
transports de troupes vers Salonlque entre 
les lies de Zante, le Céphalonle et le 
golfe de Patras, ainsi que la base d'avia­
tion maritime de Platéall en Grèce. 

Le rôle obscur de ces chasseurs de sous-
marlna a été très efficace pour la sécurité 
des convois dans la mer Ionienne très fré­
quentée par les sous-marlns ennemis. 

M. Ed. Van Mullen est aussi président 
de la section de mécanique des anciens 
élèves de l'Ecole des arts Industriels, et 
secrétaire de la Mutuelle des Arts indus­
triels. 

Il est officier d'Académie, chevalier du 
Mérite social, chevalier de l'Etoile noire 
du Bénin, 11 est titulaire de la croix d u 
combattant et de la médaille d'Orient. 

Nos Bincères félicitations. 

dra nous parler de « Oharcot. le héros «ta 
«Pourquoi pas s. L'évocation d e la vis 
ds os grand obrétlen, explorateur a u 
pôle Nord, évoquée par la parois alerta 
et spirituelle du conférencier s t illustrés 
ds projections e n couleur, est bien faite 
pour attirer os soir, de nombreux audi­
teurs. 

Le dimanche 2 avril, a a c Carrefour » 
journée d'ètades de la L O . C . 

La Journée d'études de la Ligue o u ­
vrière chrétienne pour las sections de la 
Fédération de Roubslx-Tourcolng e t en­
virons, aura lieu le dimanche 3 avril, au 
« Carrefour s, 84, Qrandrue, k Roubalx. 

Sous la direction de M. Robert Prlgent. 
du Secrétariat général de Paris, les mili­
tants et dirigeants loclstes aborderont un 
sujet particulièrement Important : la fa­
mille et l'Etat. 

Les positions du mouvement loclste se­
ront étudiées en commun et les consignes 
d'action seront précisées. 

Le caractère familial du mouvement 
fera aussi l'objet d'un échange de vuea 

Cette Journée d'études commencera par 
une messe qui sera célébrée k 8 h. Le 
première séance d'études aura lieu à 9 h. 
A midi, dîner, en commun. A 13 h. 80. 
deuxième séance d'études. 

Le Comité fédéral fait spécialement 
appel aux mil itants et dirigeants pour 
qu'Us assistent nombreux à cette Journée 
régionale d'étudea qui aura, pour l'orien­
tation du mouvement, une très grande 
Importance. 

Samedi 1" avril, à 18 b.. aura lieu une 
réunion du Comité fédéral, avec M. Ro­
bert Prlgent. 

L a p r o c h a i n e r é u n i o n 

d u C o n s e i l m u n i c i p a l 

Le Conseil municipal tiendra sa pro­
chaine réunion k l'hôtel de ville, le ven­
dredi 31 mars. 4 18 h. 80. k l'effet de déli­
bérer sur les questions portées k l'ordre 
du Jour cl-aprèsr 

I. — Communications et propositions de 
l'administration. — Service hvKiénioue et 
médical scolaire: année scolaire 1937-1938: 
rapport de fin d'année. — Jury: liste du 
Jury en 1939. — Conseil des prud'hommes: 
listes électorales. — Chambre des métiers 
du Nord: formation des listes électorales. 
— Comptabilité communale: dépenses lm-
orévues: exercice 1938. — Service de l'oc­
troi: attribution d'une indemnité annuel!» 
et forfaitaire k deux agents pour russes 
d'engins motorises. 

Contentieux: *»and municipal de tir: 
société de tir «Le tir national de Rou-
malx »: prorogation de la Jouisssnce. — Id.: 
respon-sVHfé clv'le: «rêves de 19.18: sctlon 
en Justice. — Td.: véhicules: Assurances 
contre les accidents. 

VoMe communale: réception définitive 
de divers travaux. — Bktlments commu­
naux: chauffage: fourniture de eombus-
t'rj'e» en 1918: demande en révtison. — Id.: 
fourniture de masout en 193*: désl<rnation 
d" fotitnt*"iir: marché de «rfé k eré 

IT. — Rapports des Commissions. — 
Cmntabll lt* communale: virements de 
crédits — Entretien d-s chaussées empier­
rées: virement de crédit. — Bulletin com­
munal: Impressions en 1939. — Serv'ces 
municipaux: fourniture d'Imprimés. — Ser­
vice des travaux municipaux : acquisition 
de deux machines k calculer. 

Secours et subsides: Chambre syndicale 
des ouvriers du bâtiment et des travaux 
publies: Fédération nationale des combat­
tants républicains: Fédération sportive et 
xymntque du travail; Union svndicale des 
retraités et des pensionnés civils et mili­
taires: société des « Artistes roubalslens » : 
Association* des sous-ofOcleTs de réserve 
d» la I " Région: Sport ouvrier roubatalen: 
Fanfare des Accordéonistes roubalslens: 
Soc'été de gymnastique «l'Ancienne». 

Piscine de la rue des Champs: entrée k 
prix réduits: modification. — Instruction 
publique: bourses et subsides. — Défense 
passive: personnel: fourniture de masques 
k gas. — Instruction publique: Ecole pra­
tique ds commerce et d'Industrie (Institut 
Tureot); fourniture de fers, outillage. 

Fêtes de la Pentecôte- concours carna­
valesque: cote d'un crédit de 7S.000 frs. — 
g . , course cycliste travaillistes « Parls-
Roubalx >; subvention. — Corps des sa-

A u C o m i t é r o u b a i s i e n 

d e p r o t e c t i o n d e l ' e n f a n c e 

e t d e l a < G o u t t e d e L a i t » 

Le tirage de la tombola trimestrielle des 
consultations de nourrissons et la remise 
des primes d'assiduité et de mérite, ont 
eu Heu hier mercredi, devan* une nom­
breuse assistance. 

Mme Georges Lehoucq, présidente du 
Comité des dames, présidait la réunion, 
assistée de Mme Wattlnne-Lestlenne, vlce-
prèsldente, et Mmes Victor Champler et 
Paul Butrullle. 

Avant de procéder k la remise des pri­
mes et au tirage de la tombola, Mme la 
présidente se déclare très heureuse de pou­
voir renouveler ses remerciements au Con­
seil d'administration de la Caisse d'épar­
gne de Roubalx, pour sa sympathie par­
ticulière envers le Comité de protection de 
l'enfance et la « Goutte de Lait ». 

Mme la présidente procède k la remise 
des primes, qui ont été délivrées aux mè­
res dont les noms suivent : Mmes Detré, 
Lorthlols, Robbe, Dekeyser, Breynaert, 
Fournler, Trenchant, Van Overbeke. Mo-
reels et Dclcrolx. 

Il est ensuite procédé au tirage de la 
tombola, e t voici les numéros gagnants : 
6031 8131 4213 5803 1282 3325 6164 2076 
1405 5282 4270 4349 3281 2138 3352 4320 
5717 6090 6157 5868 5219 1239 4420 5130 
1274 3348 5860 126» 4300 5145 868 3376 
5225 4326 5043 5135 4238 3368 4355 4350 
4489 4683 5124 5967 4522 5926 15983 3389 
4421 6196 5712 4456 5801 5054 5583 6528 
5344 2162 5070 5953 6140 3289 6038 4536 
4392 5533 4697 5685 5157 8134 1366 4701 
6177 2109 5983 5284 4556 2036 4410 2163 
4704 3287 4405 5561 6699 

Les détentrices de ces numéros peuvent 
se présenter munies de leur carnet de pe­
sées, au local de la « Goutte de Lait », 
tous les Jours de 11 h. k 18 b., Jusqu'au 
15 avril inclus. Passé cette date, les lots 
non réclamés seront acquis k l'œuvre. 

Les Intéressés sont Informées que, pour 
avoir droit aux premiers lots, c'est-k-dlre 
k ceux d'une valeur supérieure k 100 fr., 
elles doivent avoir au moins dix pesées 
sur leur carnet. 

Le Comité nous prie de rappeler aux 
mères de famille qui ne peuvent nourrir 
leur enfant au sein, qu'il met k leur dis­
position les multiples avantages que pro­
cure la « Goutte de Lait ». Cette œuvre 
fournit du lait pasteurisé, qui n'a pas les 
inconvénients du lait bouilli ou stérilisé 
« la stérilisation détruisant les vitamines 
e t les léctthlnes nécessaire- k la forma­
tion normale de l'enfant. Les biberons 
sont préparés suivant l'âge et les besoins 
des nourrissons et sur les Indications du 
médecin de famille. 

L'activité" préjociste 
Du 8 au 10 avril, va se tenir une com­

munauté préjociste. k j . o . c . Meuse, un 
des plus beaux sites des Ardennes. Cette 
communauté est comme une école de 
préparation k la vie de travail, une école 
de formation pour tous les petits gars 
qui vont y participer. Par des travaux 
manuels, des visites d'usines, des grands 
Jeux faits e n équipes, Us apprendront k 

j devenir des chefs, k être solidaires les 
uns des autres. 

Rappelons que les sdhèslons pour cette 
communauté doivent être remises k la 
Fédération avec le montant des frais de 
séjour autant que possible, avant le sa­
medi 1 " avril, date limita. 

D'autre part, deux réunlona préjoclstes 
auront lieu le dimanche 3 avril : l'un a 
Ste-Anne, rue Ingres, pour Tourcoing, k 
16 h. 30 ; l'autre k St-Jean-Baptlste k 
Roubalx, rue J.-B. Nette, pour Roubalx 
et banlieue, k 15 b. 30. 

Tous lea écoliers sont Invités k parti­
ciper k l'une de ces fêtes, afin de passer 
une agréable (soirée tout en pensant k 
leur avenir. 

Une exposition préjociste. k laquelle 
toutes les fam lies ouvrières sont invitées 
aura lieu aussi le dimanche 3 avril, à la 
Croix-Rouge, rue Achllle-Testelln. 

Enfin, les responsables préjoclstes de 
Roubalx et banlieue sont Invités k parti­
ciper k leur réunion qui aura lieu samedi 
prochain 1 " avril, k 18 h., k la Fédéra­
tion. Ordre du Jour très Important. 

Les cours de défense passive 
Le second coure de vulgarisation sera 

donné aujourd'hui, k 19 h. 30, au dispen­
saire de la Croix-Rouge. 93, rus des Lon­
gues-Haies, par M. le docteur Van den 
Bosch. 

D aura pour sujet : « La protection indi­
viduelle. - Les masques > 

U n e réunion nationale 
On nous prie d'insérer : 
Une réunion nationale aura Heu au Café 

BsUe-Vue, rue du Maréchal-Fooh. le ven­
dredi 31 mars, k 20 h. 45. M. Philippe Le-
vray, de Paris, traitera le sujet suivant : 
« Comment faire le relèvement national ». 
Le film « La France est k nous » sers pro­
jeté avant la conférence. 

L'installation canonique 
de M. l 'abbé Delgatte 

i Capel le -en-Pévèle aura lien le 2 avril 
Nous avons annoncé la nomination 

comme curé de Capelle-en-Pévèle de M 
l'abbé Michel Delgatte, vicaire k Saint-
Martin. 

L'Installation canonique aura Heu le 
dimanche .3 avril, k 15 h., sous la prési­
dence de M. 1 abbé Bernard, doyen de 
Templeuve 

U n e conférence 
de M. le chanoine Delsaux 

à Saint-Antoine 
C'est ce soir. Jeudi 30. k 20 h., k la 

Maison paroissiale. 13. rue de Remire-
mont, que M. le chanoine Delsaux. vlen-

Une adresse de la sect ion 
da parti radical e t radical-socialiste 

à M. Daladier 
La section de Roubalx du parti radical 

et radical-socialiste, nous informe qu'elle 
a, dans sa dernière assemblée générale, 
voté k l'unanimité la motion suivante : 

La section de Roubalx du parti radical 
et radical-socisllste renouvelle au prési­
dent Daladier. chef du gouvernement de la 
République l'expression de son indéfecti­
ble attachement et, assuré qu'U trouvera 
derrière lui tous les Français, quelles que 
soient leurs opinions, lut fait confiance pour 
la mise en œuvre immédiate usa forces et 
des ressources de la nation, nécessaires k la 
défense des Institutions républicaines et 
de la Patrie, et eus se sépare s u cri de 
« Vive la Francs I *. 

Pâques, que suivront «sas «M 
dotés de prix. 

Vendredi 3». k 18 h. 30, 
comité. 

L a bradaria de la r a s D«ri«g*« 
Le comité des fêtes renaerese taaa i 

commerçante du bon accueil ikearié a 
collecteurs e t 11 Invite les forains s t a n 
chauds a venir nombreux la lundi 
Pâques, pour donner à 
nuelle l'ampleur de celle des i 
cédentes. 

Une réunion aura lieu le mardi 4 serra 
k 19 h., ches Mme veuve Dumortier, 48. 
rue Decrème. 

Dimanche prochain, les amateurs 
seront admis à visiter 

la pisciculture d a Griraonpont 
Voici une excellente nouvelle qui fera 

certainement plaisir aux fervents che­
valiers de l s gaule. Cette tolérance leur 
a été accordée k la suite de démarches 
personnelles de M. Ernest Renard, direc­
teur, créateur de la pisciculture, trésorier 
du Syndicat de Roubalx-Tourcoing, se­
crétaire-trésorier de l s Fédération des 
sociétés de pêche du Nord et du Pas-
de-Calais. 

C'est d'ailleurs grées k l s ténacité de 
M. Renard, que le bassins sont, actuelle­
ment, en parfait fonctionnement. Ils sont 
dotés d'herbes abritant brochets, perches, 
gardons, carpes, cyprins, goujons, etc., en 
un mot toutes les espèces de poissons 
que l'on pêche dans le canal de Roubalx. 
C'est tout cela que les amateure pourront 
admirer le dimanche 3 avril, de 10 k 12 h. 
et de 14 k 17 b.. suivant l'autorisation 
de l'administration municipale. 

Ces visites seront la meilleurs récom­
pense que les pécheurs k la ligne pour­
ront adresser k M. Ernest Renard. 

Chez les Médail lés et soldats coloniaux 
français et belges 

L'assemblée trimestrielle aura lieu le 
dimanche 3 avril, k 10 h. 30, au siège 
café Victor Beaucamps, place Sainte-Elisa­
beth Au cours de la réunion, une cau­
serie sera faite par la président sur la 
menace germanique vers les Pays-Bas. A 

Issue de ls séance, tirage des œufs ds 

Une Miré* de raWaJMsn-g 
chez lei pâchear» à l a a g — rnastJaiigsi 

C'est le samedi 1er avril, 4 18 l u «u 
Foyer d'éducation ouvrière. 171. r a s Tiilss 
Guesde, qu'aura lien la bal organisé par 
la « Fine ligne roubaialenn* », au prôât 
des membres nécessiteux de la société. 
Concoure assuré du Cercle artistique t o n . 
balslen. 

Pendant lentr*act*. attraction par J© 
et Betty e t tirage d'une tombola. Prix 
d'entrée : 1 fr.: des cartes sont en vente 
s u siège : 83. ru* Plerre-de-Roubaix. 

Ça sent le U b a c . 
•••se dirent sans doute, mardi sotr, rua 
de la Limite, le brigadier de douane Bru-
gnon et les préposés Belperln et Drog 
en croisant un passant porteur d'un 
lot... 

Les douaniers voulurent engager aveo 
cet Individu une conversation dont os 
dernier devait deviner la conclusion car 
U prit la fuite. 

Il fut rattrapé par les douaniers dont la 
flair fut confirmé, car le paquet que por­
tait le fuyard. Orner Teck, 36 ans, demeu­
rant k Mouacron 30, rue du Mont-a-Leux, 
contenait 18 kilos de tabac. 

Le porteur et sa charge ont été consi­
dérés comme étsnt de bonne prise. 

Vandorfcaoton ™™«gy 
VIEUX METAUX PRECIEUX ET 

MENTATION PRECISE. - M. René ÔoÛm. 
32 ans. demeurant 10 bis. rus Main est 
acheteur de vieux métaux précieux. Cepen­
dant, Il s'est trouvé en contravention ave» 
une réglementation précise : telle de tenir 
un registre d'achat, n a fait l'objet d'un 
procès-verbal. * - . - » • » 

EN BROUILLE AVEC LA VIE. — Mercre­
di matin, un manœuvre de 53 ans. Jacob 
Bagazinskl, 74, rue Monge. s'est Jeté volon­
tairement dans le canal, quai de Brest, 
- Heureusement, des ouvriers débardeurs, 
qui travaillaient non loin de lk. ont pu re­
tirer le malheureux de aa fâcheuse position 
et le faire transporter k l'hôpital. 

Cependant. Bagazinskl semble définitive­
ment brouillé avec l'existence, car 11 an­
noncé qu'il renouvellerait sa funeste ten­
tative k la prochains occasion. 

SOCIETE DE SECOURS MUTUELS L'EM­
PLOYE. — Le Conseil d'administration s'est 
réuni dimanche dernier, pour l'examen des 
différents dossiers. Les Intéressés sont con­
voqués k la Recette, du 1er avril, de-10 n. 
k midi. Le même Jour, paiement des coti­
sations.. 

Voici le résultat du tirage de la tombola 
des cartes mutualistes, le 18 mars - 89. a* 
307. 365. 374. 315. 177, 348. 

Ce tirage concerne les cartes de l'année 
1938. nuros du bas, précédés de 1a lettre R. 

GROUPEMENT ARTISANAL. — Ce Jeudi 
30. de 18 h. k 20 h., permanence, 87, rue 
des Fabricants. 

UNION DES ARTISANS DE LA RaOIOpT 
DU NORD (U.A.R. N.). — Permanence ee 
Jeudi 30, 13, rue du Pays, de 17 k 19 h. 
pour tous renseignements. 

LES ARTISANS REUNIS DE ROUBAIX. 
TOURCOING ET ENVIRONS. — Ce Jeudi 
30. de 15 h. k 18 h., permanence au eaXé 
du Palais de Justice, 56. rue du Grand-
Chemin (entrée particulière). Renseigne­
ments divers: contentieux. 

RADIO-CLUB DU NORD DE LA FRANCE. 
— Ce soir. Jeudi 30, k 19 h. 30, Café des 
Arcades, 55. rue du Maréchal-Foeh: cours 
préparatoire k la radiotélégraphie militaire 
et k la T.S.F. Instructeur: M. Grand, ser­
gent chef du service de transmissions mi­
litaires. 

ECOLE DE PERFECTIONNEMENT DE8 
S. O. » . DU TRAIN. — Or Jeudi 30. « 
18 h. 30, k l'Institut Turgot, séance d l n s -
tructoln en salle. 

ASSOCIATION AMICALE DES ANCIEN­
NES ELEVES DE L'INSTITUT SEVIGNE. — 
La réunion aura Heu le dimanche 2 avril, 
k 13 h. 30, k l'école. Plng-pong. Jeux divers, 
bibliothèque, tombola. 

ORPHEON DES ANCIENS COMBATTANTS 
ET SOLDATS. — Ce Jeudi 30, k 19 h. 30, 
mise k l'étude des œuvres qui seront exécu­
tées k Sallly. le 31 mal : k Mousay (Selne-
et- Marne), le 12 Juillet, et k Ostende. les 
29, 30 et 31 Juillet. Au coure de la répéti­
tion, communications très Importantes par 
le président. 

CLUB LYRIQUE DE L'UNION, 17g, m e 
de Tourcoing. — Ce soir Jeudi 30, k 19 h. 30, 
répétition générale, du « Chalet ». qui sera 
exécuté au concert du 30 avril. A l'Issue 
de la répétition, distribution des cartes. 

CERCLE ARTISTIQUE ROUBAISIEN. — 
soir Jeudi 30, k partir de 18 h. 13. répétl-
tlon des chanteur» Individuels; k 19 I I , 
cours de solfège et théorie. — Demain 
vendredi 31. k 18 h. 30. camédle; k 19 h. 30, 
dames; k 30 h. 15, répétition générale de 
l'opérette. 

CERCLE 8YMPRONIQUE DE L'UNION 
DES MUTILES. — Ce Jeudi 30. k 30 h , 
répétition. 

CHORALE DU rONTENOT. — Ce Jeudi 
30, au siège, salle du Royal, rua da l'Aima, 
répétition générale. 

CHORALES SAlNTE-AGNEg ET LA RE­
NAISSANCE. — Ce Jeudi 30, k 19 h. 30. k 
l'église, répétition générale. 

MASQUELIE, 4 7 , Graade-Rae - R x 
ACHETE CONTINUELLEMENT 

pour Comptoir Central de Parig 

OR et ARGENT 
an MAXIMUM Or fin J. 43 fr. le grasaxes 
Reprise et échanxe des vieux bijoux, mon-
t™«. s l l u n o i . dsslnes. mSdainsa. rtni4m-
tiers et achat de monnaies OR et ARGENT. 

CROIX 
L a r é u n i o n d u C o n s e i l m u n i c i p a l 

Las membres du Conseil municipal as 
sont réunis hier mercredi, k 19 h. 30, k la 
mairie, sous la présidence de M Louis Sei­
gneur, maire. 

Comptabilité : dépenses anarévaes «a 
l'exercice l»3t. — Le Conseil approuve les 
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M BAGUE 
1 ^ - ^ AIJX SERPENTA 
l a f e s t s ^ E 

OLIVIER 
DUVERGED 

— Oh ! Je vous en prie : pas d'inutiles 
regrets, ni de reproches déguisés. 

— Je ne me permettrais pas de vous 
reprocher vos scrupules. Monsieur le Juge. 
Il m'est bien permis, cependant , de les 
regretter, bien que cela ne puisse plus 
servir 4 rien, maintenant que le l ieute­
n a n t de Bellevilie a disparu. 

La magistrat sursauta. 
— Que dites-vous, Provence ? 
— La vérité. 
— Bellevllle a disparu ? 
— Cette nuit, un incendie a détruit 

u n s partie de son appartement. Malgré 
«et recherches entreprises, le l ieutenant 
n'a pu être découvert, depuis. Seule, sa 
vieille domestique a é té retrouvée, k 
deml-asphyxlée, dans sa chambre. On 
n'a pas encore pu l'entendra. J'ai pansé 
qu'il é ta i t da mon devoir da voua m e t ­
tre irnmédiatamant a u courant da ont 

événements , qui vont, J'en al peur, c o m ­
pliquer s ingul ièrement l'affaire. 

Le Juge avait écouté, sans l'Interrom­
pre, le récit du policier. 

Quand U connut le drame, U s'écria : 

— C'est voua qui, hier, aviez raison, 
Provence. J'aurais dû décerner m a n d a t 
d'arrêt. A l'heur* qu'il est , nous aurions 
Bellevllle... 

— Et les preuves de sa culpabi l i té . . 
Tandi s que maintenant ! . . 

D'un geste, le policier acheva sa pen­
sée 

— Que voulez-vous dire, Provence ?... 
8 a disparition n'est-elle pas l s meilleure 
des présomptions de culpabilité ? 

— Présomptions, dites-vous vous-
même, monsieur 1* Juge. Cette présomp­
tion suf ftra-t-elle à remplacer las preu­
ves certaine* qu'Ut»* Perquisition, désor­

mais impossible, nous aurait, s a n s doute, 
fournies ? 

— Ah ! Je devine votre pensée, Pro ­
vence. Vous soupçonnez de Bellevllle 
d'avoir mis le feu chez lui, dans s o n 
appartement , pour détruire tout ce qui 
pouvait le compromettre. 

— S a disparition, après cet incendie, 
n e l ' indique-t-el le pas c la irement ? 

— n y a des chances , e n effet, pour 
que vous soyez dans le vrai. Nous serons 
d'ailleurs fixés quand nous connaîtrons 
exactement les détai ls de cet incendie. 
Comment l 'avez-vous appris ? 

— C'est la Permanence qui a té lépho­
né au chef de la Sûreté , ce t te nuit . M a r -
boz m'a fait prévenir. Nous nous s o m ­
mes aussitôt rendus sur les lieux, où 
nous n'avons rien appris. , 

— Nous allons y retourner. Mais a u ­
paravant, nous passerons par l'hôpital 
où. sans doute, on a transporté l a vieille 
Marie qui a, m'aves-vous dit, subi o n 
c o m m e n c e m e n t d'asphyxie. 

— C'est exact , monsieur 1* Juge. Mais 
elle n'a pas été transporté* à l'hôpital. 
Des voisins l'ont recueillie, c a r son é ta t 
ne parait pas grave. 

— D a n s c e cas . J'espère qu'elle pourra 
nous expliquer ce qu'elle sait. 

— Je le pense aussi. 
— Eh bien I mon cher commissaire, 

nous «lions y aller I J* vous demande 
quelques minutas, le temps a* m* c h a n ­
ger. Nous passerons avertir la procureur, 
qui tiendra sûrement à noua accompa­

gner. Avez-vous fait avertir l 'Etat-
M a j o r ? 

— Oui... Marboz doit être chez le géné ­
ral e n c e moment . • y al lait pendant 
que Je venais ici. 

— C'est parfait . Tenez , vous avez des 
« Il lustrations > sous la main pour vous 
faire patienter, pendant que Je vais m e 
préparer. 

— Merci, monsieur le Juge. Je préfère 
réfléchir. 

— Comme 11 vous plaira, m o n cher 
commissaire. A tout à l'heure ! 

— A tout à l'heure, monsieur le Juge. 
Prenez votre temps. Rien ne nous presse 
plus, maintenant I 

Le magistrat t int sa promesse. H fut 
bientôt prêt. La voiture de la Sûreté les 
at tendait à la sortie de s o n domicile. Ils 
y montèrent , firent u n détour pour pren­
dre 1* procureur e t 1* greffier d'Instruc­
tion et arriver «ut à la demeure d u l ieu* 
t enant de Bellevllle en m ê m e temps que 
lea officiers que M. Marboz étai t allé 
prévenir. 

— En voila un* histoire, m o n cher 
Provence I D e Jour e n Jour, le drame 
s'accentue... 

— En effet, mon général. Que d'évé­
nements , depuis le crime de l'Alcazar I 
Etea-vous convaincu, maintenant , d* la 
culpabilité de votre a d j o i n t ? 

Par aa question, i* magistrat faisait 
allusion aux longues discussions qu'il 
• v a i t eues avec 1* général et 1* colonel 
Lorjent, a u sujet d u Jsuo* oCfldar. p l u * 

habitué qu'eux aux affaires criminelles, 
11 aurait voulu brusquer l'Information 
ouverte k la suite des crimes mystérieux 
dans lesquels 11 était convaincu que le 
l ieutenant de Bellevllle et la danseuse 
Sonia éta ient suff isamment compromis, 
mais 11 s'était toujours heurté à leur 
hésitat ion quand 11 avait parlé d'arres­
tation. Et pourtant, que de charges c o n ­
tre le Jeune h o m m e I 

C'était parce qu'il é ta i t au courant de 
ces discussions, que le Juge d'Instruction 
avait, encore la veille au soir, refusé de 
signer, sans en référer k son chef, le 
mandat d'arrêt que le commissaire lui 
demandait contre de Bellevllle 

Sous les regards curieux des voisins, 
que le feu avait affolés, la nuit dernière, 
les officiers montèrent k l 'appartement 
incendié. 

Les dégâts é ta ient moins Importants 
qu'on aurait pu le supposer. Les mura, 
so l idement construits, n'avalent pas 
souffert. L'eau, c o m m e 11 arrive souvent 
dans ce cas, avait fait plus de m a l que 
le feu. Seul , le cabinet de travail du 
l ieutenant éta i t complètement détruit. 
Des meubles, des tableaux, des tapis, des 
livres qui le garnissaient, U ne restait 
qu'un amas informe de cendres noircies 
et de débris a demi consumés. Les a u ­
tre* pièces de l 'appartement n'avalent 
rien. Il é ta i t évident que le feu avait 
pris naissance dans la seule pièce d é ­
truite. Comment ? Là est le point d'In­
terrogation. 

Les policiers visitèrent minut ieusement 
tout l'appartement. U n détail les frappa. 
D a n s la chambre du Jeune homme, le 
lit n'était pas défait, n ne s'était pas 
couché, c'était certain I Avait-il paru 
chez lui au cours de la nuit ? Seule, sa 
vieille domestique pourrait le dire. 

Ds allèrent la voir, ches les voisins 
qui l 'avaient recueillie. 

La brave femme, encore sous le coup 
de la grande émot ion qu'elle avait 
éprouvée, ne parut pas s'étonner de voir 
tant de gens s'occuper d'elle. N'y é t a i t -
elle pas habituée, depuis quelques Jours? 
A vrai dire, elle s'attendait à leur visite, 
comme à leurs questions. Aussi, quand 
elle vit surgir devant elle magistrats, 
officiers et policiers elle ne marqua a u ­
cune surprise et répondit sans embar­
ras k l'interrogatoire du Juge d'instruc­
tion. 

— Que vous dire, monsieur le Jus* ? 
E s t x * qua J* sala, mot, c o m m e n t 1* feu 
s'est déclaré ? 

— n ne s'est pourtant pas al lumé tout 
s e u i l . . . 

— D e la cheminé* où brûlaient de 
grosses bûche*, une étincelle n'a-t-elle 
pas pu jaillir et enflammer 1* tapi*, 
pi oie facile k dévorer ? Des tapis, les 
flammes n'ont-elles pu mordre la* meu­
bles ? D a n s ce cas , rien d'étonnant k 
c e que 1* pièce devint un brasier, dont 
11 ne reste plu* qu* e s t u * vous *n av*t 
v u l 

L n y p o t h è s * é ta i t «acaatable, à « a u ­

dition que la pièce fû t vida. La m a g i s ­
trat s'en Inquiéta : 

— Personne n'était donc l à pour é t e i n ­
dre le feu, à son début ?_ 

— Sûrement non. J'avais prépara *t 
a l lumé l e feu dan* ta chTiuné» avant 
de m e coucher... 

— S a n s attendre le retour du hauta-
nant ?... 

— Mon maître m'avait «nnoneé «ntn 
rentrerait tard. D désirait avoir o h a u 4 
pour travailler tard dan* ta naît , c a r B 
avait u n travail urgent à Unir. 

— Est-i l rentré ? 
— Bien sûr 1 répondit-elle avec c o n ­

viction. 
. Les magistrats sourirent d* cet te affir­
mation, qui les laissait incrédules. 

— Dans ce cas, il devait être couché 
quand le feu t'est déclaré. 811 avait a n -
cor* été présent dans son cabinet da 
travail, il l'aurait sûrement é t e i n t 

Elle confirma cet te hypothèse , s a n s 
sourciller : 

— Assurément, U devait êtr* coucha. 
L* Juge lui fit observer : 
— Il devait être couché, dit** ins,».. 

En êtes-vous sûr* ? 
— Pourquoi m* demandes-vous o a t a t 

Où voulez-vous qu'il fût ? . . 
— Je l'ignore, c o m m e J'Ignore avisai o u 

il est maintenant ; car vous n'êtes paa 
s a n s savoir qu* votre maître n'a p a s é t é 
vu depuis l'incendie d* s o n apistièa 
ment . D'alll*urs, il n* s'est paa «attesta, 
quoi qu* vous an diaies. S o n Ht n t a » Bat* 
d é f a i t u -
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